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Les comités spécialisés de l'Association internationale de la Sécurité sociale (AISS) ont 
reçu pour mission de contribuer, par des échanges d'expériences, des publications et 
des colloques, à l'étude et à la prévention des accidents du travail, des maladies pro­
fessionnelles et, plus généralement, de l'ensemble des risques pris en charge par la 
Sécurité sociale. 

Pour promouvoir les rencontres internationales entre spécialistes et permettre l'élabo­
ration de solutions communes à un ensemble de problèmes spécifiques, le Bureau du 
Comité Chimie de I'AISS a mis en place un groupe de travail Protection contre les explo­
sions. Il entend ainsi contribuer à l'harmonisation technique entre pays industrialisés, 
ainsi qu'au transfert de compétence en direction des pays en développement. 

Ce guide, réalisé en étroite collaboration avec le Comité AISS Sécurité des machines, 
doit permettre à des concepteurs, chefs d'entreprise, préventeurs, etc., non spécialisés 
dans le domaine des gaz liquéfiés d'évaluer dans leur entreprise les risques pouvant 
résulter de la conception, de l'équipement ou de l'implantation d'une installation de gaz 
liquéfié. Ce guide ne constitue pas une aide à la décision, car les différences entre régle­
mentations nationales ne permettent pas de formuler des recommandations précises 
pour le choix des mesures de prévention. L'accent est mis sur les problèmes posés par 
les installations de gaz liquéfié et sur les solutions de principe applicables. 

Lau er 
Président du Bureau 
du Comité Chimie 
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Qu'est-ce qu'un gaz liquéfié? 
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Le terme de gaz liquéfié (GPL: Gaz de 
Pétrole Liquéfié) s'applique ici au butane 
et au propane (gaz combustibles liqué­
fiables sous pression), ainsi qu'à leurs 
mélanges. 
Ce terme est, à proprement parler, anti­
nomique. La physique, en effet, ne con­
naît que trois états de la matière, les 
corps étant solides, liquides ou gazeux 
selon les conditions de température et de 
pression. Dans un récipient sous pres­
sion, cependant, les hydrocarbures à 
bas point d'ébullition comportent deux 
phases: une phase liquide et une phase 
gazeuse, d'où l'expression de «gaz 
liquéfié» , qui a été consacrée par 
l'usage. 



Gaz de 

iquéfié 

Figure 1: Dans un récipient sous pression, un gaz liquéfié comporte deux phases 

Une installation de gaz liquéfié est un 
ensemble constitué d'une installation 
d'alimentation et d'une installation d'utili­
sation, le gaz liquéfié étant le plus sou­
vent employé comme combustible ou 
agent propulseur; cette définition couvre 
également les appareils équipés d'un 
récipient à usage unique. 

1 1 



installations 
d'alimentation 

.. .. .. .. .. 
" " .. 
" Il .. 
Il .. 
·~ 

installations 
d' uti 1 isation 

Figure 2: Installations d'alimentation et installations d'utilisation 

pression 

Figure 3: Eléments constitutifs d'une installation de gaz liquéfié 
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encas 
d'extinction 

de la flamme, 
de fuite, de 
rupture de 

tuyau flexible, 
etc.) 



' 
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Les installations d'alimentation com­
prennent les récipients (réseNoirs, bat­
teries, bouteilles) assurant l'alimentation 
des installations d'utilisation, ainsi que 
les équipements et les réseaux de distri­
bution qui s'y rattachent. 

Figure 4: Installations d'alimentation en gaz liquéfié 
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Qu'est-ce qu'une installation 
d'utilisation? 

Les installations d'utilisation compren­
nent les appareils fonctionnant au gaz, 
ainsi que les équipements et les réseaux 
de distribution qui s'y rattachent. 

Figure 5: Installations d'utilisation de gaz liquéfié 
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Quelles sont les principales 
propriétés des gaz liquéfiés? 

La prévention des risques liés à l'utilisa­
tion de gaz liquéfiés comme source 
d'énergie suppose une bonne connais­
sance des principales caractéristiques 
physiques et chimiques de ces produits. 
Les propriétés importantes du point de 
vue de la sécurité peuvent se résumer de 
la façon suivante: 
e La phase gazeuse d'un gaz liquéfié 

est un gaz combustible pouvant for­
mer avec l'air ou avec l'oxygène des 
mélanges explosibles (figure 6). 

e Compte tenu de leur densité, le buta­
ne et le propane en phase gazeuse 
sont près de deux fois plus lourds que 
l'air; ils ont donc tendance à s'écouler 
vers le bas et à s'accumuler, comme 
les liquides, en partie basse (figu­
re 7). 
C'est la raison pour laquelle les instal­
lations de gaz liquéfié ne doivent être 
implantées au-dessous du niveau du 
sol qu'à certaines conditions. 

e Les gaz liquéfiés sont incolores, et 
donc invisibles. 

e Les gaz liquéfiés purs sont inodores; 
pour permettre la détection olfactive 
des fuites, on y ajoute une faible 
quantité d'un agent odorisant. 

e Il suffit d'une pression relativement 
faible pour faire passer les gaz liqué­
fiés de l'état gazeux à l'état liquide. 
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air 

• Les gaz liquéfiés présentent des 
variations de volume particulières: 
•• La dilatation thermique de la 

phase liquide est exceptionnelle­
ment élevée (par comparaison 
avec d'autres liquides comme 
l'eau, par exemple). 

•• L'augmentation de volume lors 
de la vaporisation est également 
considérable : 
1 kg de propane à l'état liquide 
occupe un volume de 2 litres 
environ, 
1 kg de propane à l'état gazeux 
occupe un volume de 500 litres 
environ (figure 1 0). 

source 
d'inflam­
mation 

Figure 6: Conditions nécessaires à la survenue d'une explosion de gaz liquéfié 
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Figure 7: Mode d'écoulement des gaz liquéfiés 

Les gaz liquéfiés (butane et propane) sont des gaz facile­
ment inflammables; invisibles, ils sont détectables à 
l'odeur; ils sont plus lourds que l'air. 
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Courbe

s de pression de vapeur du butane et du propane en fonction 

Figure 8: de la température 



Figure 9: Dilatation du propane liquéfié en fonction de la température 
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Figure 10: Expansion volumique du propane lors de la vaporisation 
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Quels sont les risques liés au 
stockage et à l'utilisation de gaz 
liquéfié? 

Les principales sources de risque, dans 
le stockage et l'utilisation de gaz liquéfié, 
sont les fuites de gaz liquéfié à l'état li­
quide et/ou gazeux et la combustion in­
complète. 
Les principaux risques en résultant sont 
les suivants : 
• incendie et explosion 
e intoxication, due en particulier au 

monoxyde de carbone. 
Il faut par ailleurs mentionner le risque de 
«brûlure» par le froid et le risque 
d'asphyxie. 

Figure 11: Principaux risques liés au stockage et à l'utilisation de gaz liquéfié: risque 
d'incendie et d'explosion, risque d'intoxication 
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Quand existe-t-il un risque 
d'incendie ou d'explosion? 

En cas de fuite de gaz liquéfié, une source 
d'inflammation peut provoquer l'ignition. 
Ce risque est particulièrement élevé lors­
que le gaz s'accumule en partie basse 
(caves, fosses, puits, égouts). 
e La pression, dans les récipients de gaz 

liquéfié (réservoirs, bouteilles, etc.), 
dépend exclusivement de la tempéra­
ture (voir les courbes de pression de 
vapeur, figure 8); à 20 oc, par exemple, 
la pression du propane est de 8 bars 
environ . Un fort échauffement des réci­
pients (dû à une cause externe, 
comme un incendie, ou à un chauffage 
interne) conduit à une augmentation 
considérable de la pression interne 
(figure 9), pouvant entraîner dans cer­
taines conditions 
•• une importante fuite de gaz par la 

soupape de sûreté ou 
•• l'éclatement du réservoir, avec 

des conséquences parfois très 
graves. 

e Par ailleurs, toute élévation de 
température entraîne une augmenta­
tion de volume du liquide. C'est pour­
quoi il faut toujours laisser une phase 
gazeuse à la partie supérieure des 
récipients de gaz liquéfié (figure 14). 

Figure 12: Effets des flammes sur une bouteille de gaz liquéfié 
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Figure 13: Echauffement excessif d'un réservoir de gaz liquéfié, dû à un système 
de chauffage interne (dans une installation de production, par exemple). 
La soupape de sûreté fonctionne, mais en cas d'obturation par de la glace, 
le réservoir risque d'éclater. 
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e Dans un réservoir de gaz liquéfié, la 
présence d'une phase gazeuse con­
tribue à assurer la sécurité. Les gaz 
étant, à l'inverse des liquides, aisé­
ment compressibles, la pression 
dans le réservoir ne peut pas, en prin­
cipe, augmenter dangereusement si 
le volume disponible pour la phase 
gazeuse est suffisant. 
C'est pourquoi la phase liquide ne 
doit pas occuper tout le volume du 
réservoir, mais être limitée à un 
niveau donné. 

e 

Figure 14: La présence d'une phase gazeuse réduit les risques d'éclatement des 
réservoirs de gaz liquéfié (pour le niveau de remplissage, se reporter 
aux dispositions applicables dans chaque pays) 
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• Le volume de la phase liquide d'un gaz 
liquéfié varie très fortement en fonction 
de la température. Une élévation de 
température de 10 ac se traduit, dans le 
récipient, par une augmentation de 
pression de 70 à 80 bars. Si cette aug­
mentation de pression entraîne la 
rupture d'une canalisation, par exem­
ple, une grande quantité de gaz liquéfié 
s'échappe instantanément. Au cours 
du processus de vaporisation qui 
s'ensuit, le volume du gaz liquéfié est 
multiplié par un facteur 260 environ. 

• Sur les installations d'utilisation (ap­
pareils) qui ne sont pas équipées d'un 
dispositif de contrôle de flamme, du gaz 
imbrûlé peut se dégager et former un 
mélange explosible avec l'air. 

e La manipulation incorrecte d'une instal­
lation d'utilisation (transport brûleur 
allumé, par exemple) peut être à l'ori­
gine d'un incendie. 

Figure 15: Manipulation incorrecte d'un appareil 
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Quand existe-t-il un risque 
d'intoxication? 

Le risque d;intoxication résulte en règle 
générale non du gaz liquéfié lui-même, 
mais de sa combustion incomplète. La 
combustion de gaz liquéfié nécessite de 
grandes quantités d'air (près de 12 m3 

pour 1 kg de gaz liquéfié). 
Il peut se former du monoxyde de car­
bone en quantité dangereuse lorsque 
e l'apport d'air est insuffisant au niveau 

des installations d'utilisation et il n'y a 
pas de conduit d'évacuation à l'air 
libre des gaz de combustion, 

• la ventilation générale est insuffisante 
dans les locaux où sont implantées 
les installations, ou les produits de 
combustion ne sont pas évacués à 
l'air libre, 

e les installations d'utilisation sont 
encrassées, mal réglées ou défec­
tueuses. 

Figure 16: Quantité d'air nécessaire à la combustion de gaz liquéfié 
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Figure 17: Formation de CO résultant de l'utilisation d'un brûleur encrassé 

Pour prévenir le risque d'explosion lié à une fuite de gaz et 
le risque d'intoxication lié à une combustion incomplète, il 
est indispensable de se conformer aux règles de l'art et aux 
prescriptions de sécurité applicables lors de l'utilisation 
des gaz liquéfiés. 
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Mesures applicables à la conception, 
l'équipement et l'implantation 

Généralités 

Quelles sont les mesures à pren-
dre en matière d'étanchéité des 
installations et de choix des 
matériaux? 

Quelles sont les principales 
règles à respecter pour l'implan­
tation d'une installation de gaz 
liquéfié? 

Quelles sont les mesures à 
prendre lorsqu'une installation 
de gaz liquéfié est implantée 
en sous-sol? 

Les installations de gaz liquéfié doivent être 
réalisées de telle sorte qu'elles résistent aux 
pressions et aux sollicitations prévisibles 
et présentent une étanchéité suffisante 
compte tenu des conditions d'exploitation 
prévues et des propriétés des gaz liquéfiés. 
Les matériaux constitutifs des installations 
de gaz liquéfié doivent dans toute la mesure 
du possible être non combustibles et non fra­
giles; les parties d'installation qui sont en 
contact avec les gaz liquéfiés doivent pré­
senter une stabilité suffisante. 

"""' Les parties d'installation telles que les réser-
voirs, bouteilles, robinetterie, canalisations 
ou installations d'utilisation doivent être 
implantées de telle sorte qu'en cas de fuite 
de gaz liquéfié, celui-ci ne puisse pas 
s'écouler dans des locaux situés en sous­
sol, égouts, puits, fosses, etc. Au besoin, 
des mesures complémentaires doivent être 
prises en matière d'aménagement des 
locaux ou de ventilation. 

En cas d'implantation en sous-sol de parties 
d'installation de gaz liquéfié telles que réser­
voirs, canalisations à raccords démontables, 
robinetterie et appareils fonctionnant au gaz, 
diverses mesures préventives complémen­
taires doivent être mises en œuvre confor­
mément aux réglementations nationales. Il 
s'agit notamment des mesures suivantes: 
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r e ventilation générale du local 
e alimentation en gaz asservie (couplée, 

voir figure 18) à une ventilation efficace 
e installations d'utilisation équipées d'un 

dispositif de contrôle de flamme (figures 
18 et 32) 

e dispositifs de sécurité en cas de fuite de 
gaz (figure 19) 

• détendeur avec dispositif de contrôle 
d'étanchéité et dispositif de sécurité en 
cas de rupture de tuyau flexible (figure 20) 

e dispositif de sécurité en cas de rupture de 
conduite ou de tuyau flexible (figure 21) 

./ 

Figure 18: Couplage de l'alimentation en gaz et du système de ventilation sur une 
installation d'utilisation implantée en sous-sol 
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Figure 19: Mode de fonctionnement d'un dispositif de sécurité en cas de fuite 
A) allumage 8) fonctionnement normal C) fuite de gaz 
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Figure 20: Utilisation d'un 
détendeur avec dispositif de 
contrôle d'étanchéité et dispositif 
de sécurité en cas de rupture de tuyau flexible sur un appareil utilisé en sous-sol 

31 



Figure 21: Chariot élévateur avec réservoir de gaz propulseur équipé d'un dispositif 
de sécurité en cas de rupture de canalisation 

r 
Quand doit-on prévoir un système 
d'alarme annonçant les fuites de 
gaz? 

Comment obtenir sans risque un 
débit de vaporisation suffisant? 

32 

Pour les installations d'alimentation de 
grande capacité, par exemple, ou dont 
l'étanchéité permanente ne peut être 
obtenue par des mesures techniques, 
ainsi que pour les installations d'utilisa­
tion qui ne sont pas surveillées en per­
manence (installations en sous-sol, par 
exemple) , il est bon de prévoir, comme 
mesure complémentaire, un système 
d'alarme annonçant les fuites. 

Il faut toujours prévoir une installation 
d'alimentation assurant un débit de 
vaporisation suffisant. Pour cela, on utili­
sera si nécessaire un vaporiseur (assu­
rant la vaporisation complète du liquide 
prélevé directement). L'installation de 
récipients à proximité immédiate d'une 
source de chaleur, ou leur réchauffage 
par point chaud (à l'aide d'une torche 
manuelle, par exemple) sont absolument 
proscrits. 



Installation d'alimentation 
ayant un débit de 
vaporisation insuffisant 

1 nstallations d'alimentation as su ra nt 
un débit de vaporisation suffisant 

Figure 22: Mesures permettant d'assurer sans danger un débit de vaporisation 
suffisant 
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Figure 23: Procédures de réchauffage interdites pour les bouteilles de gaz liquéfié 

Qui est habilité à implanter une 
installation de gaz liquéfié? 

Quelles sont les installations 
soumises à déclaration 
ou à autorisation? 

34 
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Les installations de gaz liquéfié et leurs 
équipements ne doivent être installés 
que par des personnes ayant une con­
naissance suffisante des propriétés des 
gaz liquéfiés et des techniques à mettre 
en œuvre. Il est de la responsabilité de 
l'installateur d'assurer la sécurité de 
l'installation par une réalisation conforme 
aux règles de l'art. 

Les réglementations nationales préci­
sent les cas où une autorisation est 
nécessaire pour 
e les récipients et appareils, 
e leur lieu d'implantation, 
e leur installation. 



Installations d'alimentation 

Quelles sont les exigences 
applicables aux récipients 
(réservoirs, bouteilles, etc.)? 

Quelles sont les mesures à prendre, 
lors de l'implantation d'une installa­
tion d'alimentation, pour prévenir 
les risques liés aux fuites de gaz? 

Les récipients doivent être conçus et 
équipés conformément à la réglementa­
tion nationale, qui spécifie notamment: 
• la résistance requise selon le gaz 

stocké et la température admise 
• les soupapes de sûreté à installer 

sur les récipients fixes de telle sorte 
que la décharge de la surpression 
soit assurée en cas de dépassement 
de la pression admise (du fait d'une 
élévation de la température). 

Lors de l'implantation d'une installation 
d'alimentation, il faut prendre les mesu­
res suivantes: 
e Les récipients et leurs conduits de 

décharge doivent être réalisés et dis­
posés de telle sorte qu'en cas de 
fuite, le gaz puisse être évacué sans 
danger et ne puisse pas s'accumuler 
(notamment sous le réservoir). 

• Lorsqu'il n'est pas possible d'exclure 
avec certitude l'émission de gaz 
imbrûlé et la formation d'une atmo­
sphère explosive, les points de l'ins­
tallation auxquels peut se produire 
une fuite doivent être entourés d'une 
zone de sécurité exempte de source 
d'inflammation. Cette zone doit être 
dimensionnée conformément à la 
réglementation nationale. 
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Lorsque les conditions sont défavorables 
et que des bâtiments et/ou des bouches 
d'égout se trouvent à proximité de la 
zone présentant un risque d'explosion, 
par exemple, il peut être nécessaire de 
combiner plusieurs mesures préventi­
ves, par exemple de: 

•• prolonger les conduits de 
décharge vers le haut 

•• limiter la zone à risque d'explo­
sion par un mur étanche aux 
gaz. 

Les zones à risque d'explosion sont 
définies selon le type de réservoir, son 
implantation et son environnement; à 
l'intérieur de ces zones, certaines exi­
gences relatives à l'élimination des sour­
ces d'inflammation doivent être remplies. 

Figure 24: Disposition des récipients et de leurs conduits de décharge 
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Figure 25: L'installation du réservoir sur un plan incliné dans un sens approprié 
permet d'exclure le risque d'inflammation sous le réservoir 

Figure 26: Délimitation des zones à risque d'explosion autour des installations 
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Comment protéger les récipients 
fixes contre les risques 
d'échauffement excessif? 

Les récipients fixes doivent être protégés"" 
contre les risques d'échauffement (liés à la 
survenue d'incendies à proximité, par exem­
ple) par des mesures conformes à la régle­
mentation en vigueur dans chaque pays, tel­
les que: 
• enfouissement ou couverture en terre 
e refroidissement du réservoir par ruis-

sellement d'eau 
• isolation thermique des récipients 

installés au-dessus du niveau du sol , au 
moyen de matériaux offrant une résis­
tance au feu suffisante 

• respect des distances de sécurité 

Figure 27: Exemples de mesures d'isolation thermique 
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Comment déterminer 
les distances de sécurité 
à respecter pour assurer 
la sécurité incendie? 

Quelles sont les mesures 
applicables lorsque les 
distances de sécurité 
ne peuvent pas être 
respectées? 

On peut appliquer les critères suivants: 
• Plus la capacité de stockage est impor­

tante, plus les distances de sécurité doivent 
être grandes. 

• Le mode de construction des équipements 
avoisinants joue un rôle déterminant: plus 
leur résistance au feu est faible, plus les 
distances de sécurité doivent être grandes. 

e Il faut en outre tenir compte de l'usage des 
bâtiments et équipements avoisinants: 
plus le potentiel de combustion est élevé et 
l'occupation des lieux importante, plus les 
distances de sécurité doivent être grandes. 

La construction de murs ou écrans de protection 
sans ouvertures et présentant une résistance 
au feu suffisante permet, en cas d'incendie, de 
réduire considérablement la chaleur rayonnée 
vers les équipements avoisinants, ce qui auto­
rise à réduire en conséquence les distances de 
sécurité. Cependant, il faut veiller à ce que 
l'écran ou le mur de protection soient suffisam­
ment hauts et longs compte tenu des dimen­
sions du réservoir et des équipements avoi­
sinants. 

Figure 28: Ecran de protection isolant le réservoir des équipements avoisinants 
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' c , omment proteger les 
installations d'alimentation 
contre les risques de 
collision? 

Les installations d'alimentation (réservoirs, batte­
ries, bouteilles, etc.) pouvant être heurtées par des 
véhicules, grues, ponts roulants, etc., doivent être 
protégées contre le risque de collision , au moyen 
de glissières de sécurité, par exemple. 

Figure 29: Protection des installations d'alimentation contre les risques de collision 

Comment interdire 
l'accès aux personnes 
non autorisées? 

La robinetterie des réservoirs et batteries ou 
les récipients eux-mêmes doivent être pro­
tégés contre une intervention non autorisée par 
l'un des moyens suivants: 
e capot verrouillable 
e clôture autour des récipients 
• clôture interdisant l'accès à l'entreprise 
• surveillance 

Figure 30: Interdiction d'accès aux personnes non autorisées 
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Quelles sont les exigences 
applicables aux locaux dans 
lesquels sont stockés des 
gaz liquéfiés? 

D 

Il faut notamment respecter les exigences suivan­
tes: 
• ces locaux doivent être séparés des locaux voi­

sins par des cloisons présentant une résistance 
au feu suffisante 

e des voies d'évacuation doivent être prévues et 
réalisées de telle sorte qu'elles puissent à tout 
moment être empruntées rapidement et sans 
risque; elles doivent être signalisées 

• un renouvellement d'air suffisant doit être 
assuré par ventilation naturelle ou générale 

e les locaux doivent être conformes aux exigen­
ces applicables aux zones présentant un risque 
d'explosion. 

Figure 31: Exigences applicables aux locaux de stockage 

Quand doit-on procéder à 
une analyse prévisionnelle 
du risque technologique? 

Selon la taille et la complexité de l'installation, la 
réglementation nationale peut imposer la conduite 
d'une analyse des risques et la définition de straté­
gies de sécurité, ainsi que l'adoption de mesures 
de sécurité techniques ou organisationnelles. 
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Installations d'utilisation 

Quelles sont les règles à respecter 
lors de la conception d'une 
installation d'utilisation? 

A quelles exigences 
doivent satisfaire 
les installations d'utilisation? 
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Les canalisations et les conduites d'éva­
cuation des gaz de combustion doivent 
être dimensionnées de façon que soient 
assurés un débit et une pression de gaz 
suffisants, et que les gaz de combustion 
soient évacués en toute sécurité. 

Seules sont autorisées les installations 
d'utilisation contrôlées et agréées par un 
organisme qualifié. Les appareils doivent 
être équipés de dispositifs interrompant 
l'arrivée de gaz en cas d'extinction de la 
flamme (dispositif thermoélectrique, par 
exemple), afin que l'émission de gaz 
imbrûlé soit impossible. Ne sont toutefois 
pas soumis à cette exigence les brûleurs 
dont la flamme est surveillée en perma­
nence. 
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Figure 32: Mode de fonctionnement d'un dispositif thermoélectrique de contrôle de 
flamme A) à l'arrêt 8) à l'allumage C) en fonctionnement 
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Quelles sont les règles à respecter 
lors de l'implantation d'une 
installation d'utilisation? 

Les installations d'utilisation (appareils) 
doivent être disposées de telle sorte que 
leur environnement ne soit pas soumis à 
un échauffement excessif. Une protec­
tion thermique doit éventuellement être 
prévue. 

Figure 33: Isolation thermique à proximité d'une installation d'utilisation 

Quelles sont les règles de ventilation 
à respecter pour assurer un apport 
d'air neuf suffisant au niveau du 
foyer? 
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Pour les installations d'utilisation dont les 
besoins en air neuf sont couverts par l'air 
du local où elles sont implantées, les exi­
gences dépendent de la puissance 
nominale de l'appareil et des dimensions 
du local. Les locaux dans lesquels sont 
implantées des installations d'utilisation 
doivent être ventilés de telle sorte qu'il 
ne puisse pas se former d'atmosphère 
dangereuse. 



/ ~ 

e Dans les cas favorables, une ventila­
tion naturelle peut suffire. Il s'agit par 
exemple des cas où le local présente 
deux orifices de ventilation ouverts en 
permanence et disposés de préfé­
rence en vis-à-vis, l'un en partie 
haute et l'autre en partie basse. 

• Dans les cas défavorables, il peut 
être nécessaire de recourir à une 
ventilation générale du local. 

Figure 34: Ventilation des espaces (caravane, par exemple) où sont implantées 
des installations d'utilisation 
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Quand l'utilisation de tuyaux 
flexibles est-elle admise, 
et à quelles exigences 
doivent satisfaire ces tuyaux? 

... -

Sur les installations fixes, les tuyaux 
flexibles ne doivent en principe être uti­
lisés que pour relier l'installation (ou les 
conduites) d'alimentation à des con­
duites fixes ou à l'installation d'utilisation. 
Ils ne sont autorisés que si des raisons 
techniques telles que la nécessité de 
pouvoir déplacer l'installation d'utilisa­
tion rendent l'emploi de conduites fixes 
impossible. 
Les tuyaux flexibles doivent être 
étanches aux gaz et résistants à la pres­
sion; ils ne doivent pas pouvoir être 
altérés par les gaz liquéfiés; ils doivent 
être armés lorsqu'ils équipent des instal­
lations d'utilisation sur lesquelles ils ris­
quent d'être endommagés. 
Les tuyaux flexibles placés en amont des 
détendeurs doivent comporter un revête­
ment interne approprié et présenter une 
résistance à la pression suffisante . 

Figure 35: Tuyaux flexibles: utilisation correcte 1 utilisation incorrecte 
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Figure 36: Tuyau flexible armé pour gaz liquéfié, avec marquage conforme à la 
réglementation applicable 

47 



Exploitation 

Qui peut exploiter une installation 
de gaz liquéfié? 
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Les installations de gaz liquéfié ne doi­
vent être confiées qu'à des personnes 
ayant une bonne connaissance des ris­
ques liés à l'emploi de ces gaz (forma­
tion/information initiale et périodique). 

• Les bouteilles de gaz ne doivent pas 
être installées sur les voies d'évacua­
tion. L'installation dans les passages 
réservés aux personnes ou aux véhi­
cules est admise à condition que 
soient appliquées des mesures de 
protection particulières et que les 
voies d'évacuation restent libres. 

e On ne doit pas installer des bouteilles 
de gaz liquéfié dans les zones où 
il existe un fort risque d'incendie 
(présence de substances solides 
facilement inflammables ou auto­
inflammables, par exemple). 

e Les bouteilles de gaz liquéfié doivent 
être placées robinet en haut, et main­
tenues de façon qu'elles ne puissent 
pas se renverser. 

• Les raccords non utilisés doivent être 
obturés de façon étanche par des 
dispositifs appropriés. Les bouteilles 
«vides» doivent être stockées robinet 
fermé. 



Figure 37: Installation des bouteilles de gaz liquéfié 

Quelles sont les règles à respecter 
pour le raccordement des bouteilles 
de gaz liquéfié? 

Quand faut-il fermer le robinet 
d'un récipient (d'une bouteille)? 

Que faire des récipients «vides»? 

Avant le raccordement, vérifier l'état des 
joints d'étanchéité du détendeur; après 
montage et réglage de ce dernier, con­
trôler l'étanchéité et le positionnement 
du tuyau flexible. 

Il faut fermer le robinet 
e avant toute interruption de travail 

prolongée 
e lorsque la bouteille est vide 
e avant de régler le détendeur 
• en cas de défaillance. 

Les récipients vides ou supposés tels 
ne doivent jamais être entreposés ou 
stockés robinet ouvert, car en cas 
d'élévation de la température ambiante, 
une fuite de gaz résiduel est à craindre, 
avec les risques que cela comporte (voir 
au chapitre Propriétés et risques, p. 15). 
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" Quelles sont les précautions 
à prendre lors du remplissage 
de petites bouteilles? 

Que faut-il faire pour éviter 
les intoxications lors de 
l'utilisation d'installations mobiles? 

50 

Compte tenu de la dilatation de la phase 
liquide du gaz liquéfié en cas d'élévation 
de la température, il faut toujours ména­
ger une phase gazeuse au-dessus de la 
phase liquide, ce qui veut dire que les 
récipients ne doivent jamais être remplis 
à plus de 85%. Il faut donc utiliser des 
moyens appropriés pour surveiller le 
niveau de remplissage (jauge de niveau, 
dispositif d'arrêt automatique du remplis­
sage, par exemple) et interrompre le 
processus de remplissage dès que ce 
niveau est atteint. 

Figure 38: Remplissage de petites 
bouteilles de gaz liquéfié 

"" Les installations d'utilisation mobiles exi-
gent, elles aussi, une bonne ventilation. 
L'ouverture des fenêtres ou l'introduction 
d'air frais par toute autre méthode reste 
la mesure la plus importante pour préve­
nir les risques d'intoxication. 



A 

Figure 39: Utilisation d'installations mobiles 
A) à l'air libre 8) dans des zones insuffisamment ventilées 
C) dans des zones ventilées 

8 
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l' 
Quelles précautions imposent les 
installations conçues pour utili­
ser le gaz liquéfié exclusivement 
en phase gazeuse? 

A 

Ces installations d'utilisation ne doivent pas 
être alimentées en gaz à partir de la phase 
liquide. 
Cela signifie par exemple que les bouteilles 
utilisées pour la propulsion de chariots auto­
moteurs ne doivent pas être détournées de 
leur usage et utilisées à d'autres fins. En 
effet, le risque serait alors que le tuyau de 
prélèvement plonge dans la phase liquide, la 
bouteille de gaz du chariot étant placée en 
position debout, et que la phase liquide du 
gaz liquéfié parvienne à l'installation d'utili­
sation et brûle violemment en produisant 
une longue flamme. Le même risque existe 
lorsque du gaz est prélevé dans une bou­
teille pleine placée en position couchée. 

c 

Figure 40: Risques liés à une utilisation impropre des bouteilles de gaz liquéfié 
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A) utilisation correcte 8) utilisation incorrecte: bouteille de gaz propulseur 
utilisée pour l'alimentation en gaz combustible 
C) utilisation incorrecte: bouteille pleine utilisée en position couchée 



Quelles sont les règles à respecter 
dans l'emploi des torches 
manuelles? 

Figure 41: Rangement des torches chaudes 

Les torches en fonctionnement, de 
même que les torches encore chaudes, 
ne doivent pas être posées sur les réci­
pients ou les tuyaux de gaz liquéfié, ni à 
proximité de ceux-ci. Elles doivent être 
maintenues ou posées sur une surface 
appropriée (en matériau non combus­
tible) , et ce de telle sorte que la flamme 
ne puisse pas atteindre d'objets com­
bustibles. 
Pour toute pause ou interruption de tra­
vail prolongée, la torche doit impérative­
ment être arrêtée. 

Les consignes de sécurité (figurant, par exemple, sur le col 
de la bouteille) doivent impérativement être respectées. 
Après chaque utilisation, refermer le robinet de la bouteille. 
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Maintenance 

Quelles sont les règles 
à respecter pour la maintenance 
des installations de gaz liquéfié? 
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La maintenance des installations de gaz 
liquéfié doit être assurée par du person­
nel dûment formé, conformément aux 
instructions du fabricant. Le bon fonc­
tionnement des dispositifs de sécurité 
doit être contrôlé périodiquement. 
Les contrôles doivent porter par ailleurs 
sur les défauts d'étanchéité, qui doivent 
être recherchés (à l'aide d'un produit 
moussant, par exemple) d'autant plus 
fréquemment qu'il s'agit 
e d'installations soumises à des con­

traintes importantes (sur les chan­
tiers, notamment) 

e de postes de travail où une fuite de 
gaz constituerait un risque élevé, 
etc. 

Les défauts d'étanchéité au niveau des 
récipients, de la robinetterie, des canali­
sations ou des installations d'utilisation 
doivent être éliminés sans attendre. 



Figure 42: Contrôle d'étanchéité sur des installations de gaz liquéfié 

Quelles sont les règles à respec­
ter lors de travaux d'entretien à 
proximité d'une installation de 
gaz liquéfié? 

Pour les travaux comportant par exemple 
des opérations de soudage ou de meulage 
dans des zones présentant un risque 
d'incendie ou d'explosion, des mesures de 
sécurité particulières s'imposent. 

Figure 43: Mesures de sécurité à prendre pour des opérations de soudage 
dans une zone comportant un risque d'incendie ou d'explosion 
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Quelles sont les règles à respecter 
pour la maintenance des tuyaux 
flexibles pour gaz liquéfié? 
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Ne doivent être utilisés que des tuyaux 
appropriés et en parfait état. Les tuyaux 
endommagés, fragiles ou fendillés ne 
doivent pas être réparés, mais rem­
placés. 



' 

Mesures à prendre en cas de 
fuite de gaz avec ou sans incendie 

Quelles sont les mesures de lutte 
contre le feu applicables? 

~ 

Les installations comportant un risque 
d'incendie doivent être équipées de systè­
mes d'extinction adéquats. 
Les dispositifs d'extinction et de lutte contre 
le feu (ou leurs systèmes de déclenche­
ment) doivent être disposés en des points 
appropriés, et de telle sorte qu'ils puissent 
être atteints et actionnés sans risque en cas 
d'urgence. 

Les mesures à appliquer d'urgence en cas 
de fuite sans incendie sont les suivantes: 
• Fermer les robinets d'arrêt pour inter­

rompre la fuite de gaz. 
• Eviter les sources d'inflammation, de 

quelque nature qu'elles soient. Ne pas 
actionner d'interrupteur électrique ou de 
dispositif similaire; éventuellement- s'ils 
se trouvent hors de la zone de risque­
actionner les interrupteurs généraux 
et/ou retirer les coupe-circuit principaux. 
Eteindre les flammes nues, ne pas 
fumer. 

En cas de fuite de gaz liquéfié à l'air libre, 
délimiter largement les zones de risque et 
alerter les services de lutte contre le feu et 
les services spécialisés. En cas de fuite de 
gaz liquéfié dans un local, assurer une ven­
tilation suffisante. Les bouteilles présentant 
un défaut d'étanchéité doivent être retirées 
des locaux et transportées en lieu sûr, à l'air 
libre. 
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Figure 44: Fermeture du robinet d'arrêt en cas de fuite de gaz 

Figure 45: Elimination des sources d'inflammation en cas de fuite de gaz 
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Que faire en cas de fuite de gaz avec 
incendie sur une installation de gaz 
liquéfié? 

En cas de fuite de gaz accompagnée 
d'un incendie, il y a lieu de fermer immé­
diatement tous les robinets d'arrêt 
accessibles, afin d'interrompre l'alimen­
tation en gaz. 
Les récipients fixes et les équipements 
menacés par l'incendie doivent être 
refroidis à l'eau. 
Porter si possible en lieu sûr, à l'air libre, 
les bouteilles en feu dont les robinets ne 
peuvent plus être fermés et/ou les bou­
teilles de réserve. 
Alerter les services de lutte contre le feu 
et les services spécialisés. 

Figure 46: Refroidissement de récipients et d'équipements menacés par l'incendie 

N'éteindre le feu au point de fuite du gaz liquéfié que 
s'il est possible de stopper la fuite (prévention du risque 
d'explosion). 
r , 

Quelles sont les mesures a prendre 
en cas d'incendie à proximité 
d'installations de gaz liquéfié? 

e Refroidir les récipients et les installa­
tions fixes au moyen, par exemple, de 
systèmes à ruissellement fixes ou de 
lances à eau 

e Eloigner les bouteilles de gaz de la 
zone de risque ou, en cas d'impossi­
bilité, les refroidir 

e Donner l'alarme 
• Eteindre le feu autour de l'installation 

de gaz liquéfié. 
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Contrôle des installations 
de gaz liquéfié 

Quand doit-on contrôler 
les installations de gaz liquéfié? 
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Les installations de gaz liquéfié doivent 
être contrôlées selon la réglementation 
nationale en vigueur. 

Pour les installations d'alimentation 
(récipients fixes et leurs accessoires, 
bouteilles), une épreuve conforme à la 
réglementation en vigueur (essai 
hydrostatique dans la plupart des pays) 
doit être pratiquée 
e avant la première mise en service 
e après tous travaux de remise en état 

et 
e à intervalles réguliers. 

Le contrôle des installations d'utilisation 
doit porter en particulier sur 
e l'étanchéité 
e la bonne conception 

et 
e la sûreté de fonctionnement. 
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